
fantôme blanc près duquel il a pas
sé sans rien dire, sachant bien ce 
qui l'attendait s'il se fût arrêté.

Vers huit heures dimanche soir, 
un jeune homme de St Roch qui 
revenait de conduire une jeune fille 
au Gap Bianc, a été battu par ces 
vauriens.

Mardi soir, un ouvrier du Cap 
Blanc qui retournait chez lui vers 
six heures après sa journée de tra
vail, a été presque assommé par ces 
bandits.

Si ceux qui se livrent à de sem
blables actes de brigandage ne sont 
pas les mêmes qui ont volé les ou
tils fournis par la corporation pour 
le déblaiement de l’éboulis et qui 
ont festiné aux frais de la cité sans 
travaille, ce ne sont certes pas non 
plus des gens des autres quartiers.

Gomme les citoyens qui passent 
tous les jours à l’endrou que nous 
avons indiqué ont dioil à la pro
tection des autori.és, et qu’en outre 
il y a un poste de police dans la hal
le Champlain, nous espôions que 
des ordres immédiats vont être don
nes pour que ce quartier soit sur
veillé.

minorité.
Q land à la loi sur la presse,si elle 

doit être modifiée pour mettre

il faudra avoir so n de ne pas 
supprimer ljs garanties essentielles 
qui ont toujours été considérées 
comme la sauv. garde de la liberté 
de la presse.

Les idées exprimées par M. Léon 
Say constituent le programme d’une 
politique modérée et libérale de 
nature à rallier tous les hom-nes 
qui ne sont pas inféodés aux partis 
exirêmt s de la dioite et de lu gau
che.

N. LANDRY
Ploebler Sanitaire intéressante découverte B™a.

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIÉS
HOTEL CANADIEN

fin . à d’iuteloi ables Cl-DKVANT OCCUPÉ PAR O. LaTiilHOUiLLEPOSKLR U’imiilLS a <1 /.
PfswsRds Et à Eau Chaude. Etc.

«8 KDE RIDEAU, i.TMWA 
RRIX MODERES

Oe magnifique hôtel vient d'étre acheté 
par li. John Jehneon, ex-provriétair du 
*' Rayai Exchange.”

Les repas sont eervis à toute heure, 
carte, système européen, et bous la eurinten- 
dence d’un culeiniei français de première

Vins, claret, sauterne, champagne et li- 
queurs de première qualité.

Cet établissement vient d’ 
neuf, lee chambues sont spacieuses e’ des 
mieux aérées, faisant face au par Boor's 
Hill.”

L’entrée privée est sur l’avenue McKenxie
l'entrée générale du res'aurant aux Nos. 

sur la rue Sussex.
JOHN JOHNSTON,

€ihick«rtn«
Ste«BWHT

___ r.. jj8KÉS
4» Eatey Everett et

et «le

PRÉSEltTÊS SORS POME DE CEADES (I* 00EU"3 DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

le. LEGRAND, Fournisseur de la OoUT dl BttSlle
207, HUE SAINT-HONORÉ, PAR'S 

8» rendent deni toutes let principales tertUmeriee, th*met Droguerie» du Uende.

à la
Ory».
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BWVOI FRANCO DE PARI» DW SATALOeiïB ILl.VSTnE

Noue 
avons un 

asssortiment 
complet et choisi 

de bons pianos de 
seconde main. Les 

prix et condi
tions sont à la 

portée de 
tous.

Ce discouis répond à la faussa 
interprétation douuév à une entre
vue récent*. Un avait dit que M 
Léon Say s’allierait avec la droite 
et créerait uu tcüisaie dans le pa- 
ti répubxain Ses idées sont tout 
à fait différent' s

M. Léon Say désire.que les répu
blicains modérés soient très fermes, 
comme ils l’ont toujours été dens la 
défense des institutions républicai
nes, et qu’ils appliquent, en même 
temps une politique prudote et 
conciliante autour de laquelle 
puissent se grouper tous les amis de 
l’ordre.

Propriétaire
XOOOOOOCHHHHH}

I UNIMENT GÉNEAU
û 30 ANB DU BUOOÈS

jfefc. Wew! TOPIÿVE rvmplaçuiil le F Et sans
U douleur ni chulo du poil Adopte par les vBWri-
A Nfilree rvnommée ; élcivur*, rntrnlH«Nrs,
Igl Hteram, etc.

(.uoil-on rapide et sûre -tue Heeitrrira, Fom- 
Iterra. Efarts, Mmtrttra, I rantyttn* . Klig'T- 
gciucnl.s dos Jambes. Sur.w, K| arviim, etc. Révulsif 
ei iiesohitlf Infaillible et sans rlv.il daim lee .<*• 
yinva. Vutarrhra. HronchHra, Inriammalioua 

des Poumons, du Foie, des IiUoetlus, PlourSaira, Hydrophile», Rôlon- 
tlous d’Urlno, Fièvres typhoïde». etc 

Pansement à la rnaiu, eu 3 et A minutes, sans couper le poil.
i : Paris, M EST I vl E R A C* • ,275, rue Snint-Honoré A
P(AL : LA VIOLETTE A NELSON. — QlKHC ED. MORIN A Oe. M 
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, Le Laata-Phuphat» te «A 
u mop et u vnr de »
le vhs noiisaot des rêparatesre.

Il raffermit et redraeie lee e, des 
rathhfuee; read la yigoeor et l'sttmie aui 
Ai Ueetnte mous et lymphatiques #1 i rem 
qui sont 'sti*n*i par une •reunite* lru|" 
rapide; ehes les PKIiiifiui, U facilite la 
cicatriaatioo dea poum-m»

lai ftmmte eaeefntie. qui prennent le VX1T 
.nu le BIKOr de X»VUA*T, aopperteot 
-or étal sam feligue et mos somiearmenta et 

donnent le jour à de» enfants plue Tigourem 
Le Laeto-l’hoephat* it chaux Su-lchil I*

' tc.it des Nourrie*, et garantit le» 1 
contre la Uisrrbrs et lee maladiea de trou 
«ance. P.r A«n liifluenoe, la Dtnlitio» ee lais
'T. vl" “ PhSSÏ»nu.A-XT
rereillent l'ai'pi'tit et tua force» .les cenve- 
leterule. et vonTiennenl dans ton» 1rs ca» de 

oa d’fykwenunf du corps humain t
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Le mariage de H. Bayard.

Washington, 11—Le mariage de 
M. Ba 
la prés
avec. Mlle Mai y Willing Clymer, de 
Washington, a ete célébré dm? 
cette ville, en grande pompe, ma.s 
en presence d nu nombre restreint 
d’iuvités. La céremouie a eu lieu à 
une heure de l’après midi dans la 
ma son de Mme Clymer, mère. Un 
remarquait parmi lee notabilités 
présentes, l’exprèsident el Mme Cle
veland et l’ex secrétaire Fairchidqui 
s’étalent rendus spécialement à 
Washington pour assistai au maria- 
g-. Après la cérémonie, un déjeu
ner a été servi aux invités puis les 
nouveaux mariés sont partis en vo
yage de noces. Un a beaucoup ad
miré, parai -i, les nombreux et ri
ches cadeaux reçus par la mariée et 
surtout son magnifique trousseau, 
sorti exclusivement des premières 
maisons de Paris et qui est, alliiin - 
t-on une veritable merveille d’élé
gance et de bon guût. Mme Bayard 
comme son man, août elle est ail
leurs parente è.oiguée, appartient à 
l’uue des plus auciennes et honora
bles fam.lles des Etats-Unis, et est 
l’arrière petite fille de George Cly
mer, l’un d-.s sign,, taii es de la dé
claration d'indépendance.

yaid, secrétaire d'Etat sous 
idence de M C evelaiid, STATUTS CANADA

PUBLIC T.'ONs’oFFIflEl.LKS
Le monument de Waeblnton

Washington, 11—La commission 
chargée de faire élever un arc de 
triomphe en commémoration des 
fêtes qui ont eu lieu à New-York 
au mois de mai dernier à l'occasion 
du centenaire de l’installation de 
Wash ugton comm-i président des 
E.ats Ums,s’est réunie hier à l’Equi- 
lable Building. L’architecte Stan
ford White a soumis à la commis
sion ses plans de l’arche et le plan 
de la parti nord du Washington 
square, où il est question de relever. 
Ces plans ont été approuvés et le 
tr sorter, M. SUw .rt, ayant an
noncé que les souscriptions reçue! - 
lies jusqu’à present ne tarderaient 
pas à atteindre la somme de86U,00U, 
a comrnbsion a autorisé l’architecte 

à se faire donner par la ville les 
autoris ions nécessaiies et à com
mencer les travaux le plus tôt po - 
Bible.

i 11
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tm ORIZA-OIL* ESS.ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÊME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE *ORIZA-TONICA« ORIZALINE» SAVCN-ORIZA

DOIVENT LEUR 8UCCÊ8 ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité Inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre eur leur réputation 

noue avertissons lee Consommateurs afin qu’lie ne ee 
laissent pas tromper.

IM VÉRITABLES PRODUITS II ViMOENT dl*i tout# H* lâlSORS MONORAIL ES de PARFUMERIE It ORIOUERIE 
Envol franco die XPaurla du Oatalocnxe illustre

■U CASBIf&BXB XWBECA
6 RIX A U T A O", Phtrmtoltnt t Pari,13.n

Lsplu» !■Tfi aradr moyen» connu»pooreom- 
itre l'aethae. l'opprraelon, la ton* 

erveu»*1. l-e yatarr'icâ. I lneomnlr.
Vm sMrcbietee 4e Chlcags.

Chicago, Il—Les anarchistes de 
Chicago se préparent activ ment 
depuis quelques temps déjà à célé
brer le 11 courant, par une grande 
manifestation publique, l’anniver
saire, de l’exécution de c<tux d’entre 
eux qui ont été cendamnés à mort 
pour avoir pris part à la f-m.use 
émjute de Haymarket Une circu
laire invitant les ouvriers et le peu
ple en géné al à se soulever et à 
verger la mort des “martyrs” de la 
cause anarchiste, a été d stribuée à 
profusion à Saint.Louis et à Chica 
go, et la pohee de ces de >x villes 
s mble craindre que les manifesta
tions projetées n’y donnent lieu à 
ces désordres.

Djs mesures ont été 
arrêter la distribution d 
re et pour réprimer les détordres 
dès le début, s’ils venaient à se pio- 
duire. Toutefois les craintes de la 
police, pour Chicago, du moins, pi- 
raissent exagérées. On approuve 
en général les mesures de précauti
on qu’eile prend, mais on trouve 
aussi qu’elle a beaucoup abusé de
puis quelque temps du « fantôm 
anarchiste » pour tâcher de laire 
oublier de nombreux crimes, com
me l’assassinat de M. Sne.l, n’a 
pas su décoavrir les auteurs.

a d M/TMüeGRIM.IULTaC'
G r«I M A U LT & C». Pharmacien à Pim 

IKKCTiOX Je VATICO 6RISAULT A C** 
ull* » <,u«- •• quvi j'n'» l'iui'#» one ttpo-
t*liio u in-r-i'lie, ' *ufhtf!i pen ia leeipi 
le« >cou!. mriit• le» plu. reiirllea.

CAFSUl £8 » VATICO irORISAULT AO-i 
n* lali.'i n'. | <» l'rstomar comme ie foui 

ml." au .ipahu liquide et au 
» ni r ip' ement.

AVIS RELA IFS AUI PAS -EpORÏS
Les personaes qui ont besoin de passe

ports ilu Gouvernement Canadien, doivent 
t adresser au dép.rtement du Sécratorlat 
d tel, et accompagner leur demande ■'« la 
somme de quatre puastr e, honoraire fixé 
pur le Gouverneur en c .nsvil

:
:

Un drame en Louisiane.

Nouvelle Orléans, I l—A l'occasi
on de la fête de la paroisse, un Cer
tain nombre de fermiers des envi
rons s’étaient réunis à Bayou Bœuf 
(Louisiane); après la cérémonie, 

Iusieurs des assistants 89 rendirent 
la station du chemin de fer. 

L’un d’eux, le sieur Léon Thibo- 
dai x, fais.it les cent pas sur le quai 
de la station quand un inconnu s’ap
procha de lui et lui donna un fort 
coup de poing sur l’épaule. M 
Th boudaux, très surpris, lui de
manda ce que cela voulait dire; 
pour oute réponse, l’inconnu sortit 
un couteau de sa poche et le pion 
gea dans le dos de Tbibodaux 
tomba grièvement blessé. 
Thibodaux, un frère de Léon, ac
courut à sou secours mais l'incon
nu lui porta un coup de couteau 
qui lui trancha une artère; il s’af
faissa à son tour dans une mare de 
sang. Uu cousin des deux f èr s, 
M’las Thibodaux, ayant voulu in
tervenir, reçut deux coups de co a- 
teau dans le tô’.e et dans le dos, et 
un sieur Pennison, qui était venu à 

aide, fut frappé au cœ -r par 
l’inconnu et tomba raide mo. L

H G. PU 
Rou -*ecr

Ottawa 16 novembre 1881).
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prises pour 
ela circulai-

S5Î melllewrIa place ofl vous poiivsi acheter A r 
marché toutes espèces de grain, farl

THOMAS GORMAN
PKOPMIIT AIR*

36, Carre du Marche By. 36

Paris, 11—Au dîner mensuel des 
lédacteuis du Jou.nal des Débats, 
qui a eu lieu ce soir, M. Léon Say a 
prononcé un impoitaut discours 
po iliqud qui peut être considéré 
comme le programme du groupe 
le plus modèiè (lu parti républicain. 
M. Say ne s’est pa> occupé des al
liances po-siblés entre les groupes 
parlementaires.

Le te.ups est passé, a-t-il dit, de

et les plumes rlpa-

NH WILKINS,
VBA rue Augheta.
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\. BEAUVAIS et Cie.,
No, 103, Rue Bank, Ottawa,

W'r (Suc e J A tieybold)
la politique de groupement, 
répuhlica.ns modéré» u’oni à nego 
cier ni avec les radieaux,ils doivent 
s mplement aahéier à leurs princi
pes. ils ue rech cbent pas le pou- 
voi', mais ils doivent désormais 
avoir une po.itique ferme et clair - 
ment définie, et la main tenir sans 
compromissions ni faiblesse.

Lors des récentes élections, ie 
pays a mis fin à l’aven ure boulan- 
gibie, qui u’avait pas de plus cons
tant» et de plus résolus adversaires 
que les républicains modérés. Les 
ôltCkurs ont manifesté non moins 
clairement leur désir d’un retour à 
uue politique que les républicains 
modérés aoiveut défendre avec 
énergie dans le parlement

Pariant des lois militaires et 
scolaires, M Léon Say a rappelé à 
ses auditeurs que ses amis et lui 
avaient propose au sénat des ameii- 
deujrutc ayant pour obj t d’atienuer 
les tffets de ces lois en ce qui tou
che les oeminaristes et la laïsation. 
Sou opinion u’a pas change sur ce 
point. Il pense encore qu’il esv 
mutile et vexatoire de forcer les 
séminaristes à faire l’exe;cicedu 
fuoil en temps de paix, et qu’eu 
temps de guerre iis de v. aient êt e 
employas dau» le corps des ambu
lances e. da is les hôpitaux.

U pense aucsi qu’il est n cessane 
de temporiser pour laelaï«*,isauou ües 
écoles, dans le cas uù lescoua. il» 
munivipa.-x sont opposera mc»u e, 
et que le cabinet qui voudrait »’ap 
payer sur uue majorité de moder-.-s 
arnv. rail facilement a sali faire 
l'opimon publique oui- c.» deux 
point», et contribuerait par là a 
diminuer les querelles religieuses. 
Ce serait egalement un acte de sa
gesse que de cesser ia laïcisation 
d. s hôpitaux.

Au sujet de la situtalion financ è- 
re, M. Leon ti&y ap.rouve 1 .xiome 
qui dit que pour avoir de bouu » 
tinat.ces il est uecessai e de ceu,- 
mtn.er par faire de la bonne politi
que. Il ue se dissimule pas ie lait 
que Fêtai des finances de la France 
uéceesitera sans douie la création 
de noutelles ressoune , mais dans 
son id6e ou ue devrait voier ui l’im- 
pôt le revenu ni l’augmentation de 
1 impôt foncier.

La nouvelle chambre devra adop
ter uu moue de travail plue tliic c 
jue ia d-inière législature mais s’il 
faut reglemeut r le droit u’inierpe.- 
lalion, il faudra avoir soin de fi
ns» le restreindra, ce qui Sertit un 
smpiitemeut sur le» droit» de la

CLASSE JD. Rue Sparksm
m.oe Ki ssr i.i.LE 27KMB T1HAGB MINtiURL 

AURA LIEU LK

WEBtRKDi, 16 OCTOBRE l«86
A 2 HEURES, KM.

Ue remai» de la» vie réelle.

New-York, 1.1—Un petit roman 
de la vie réelle vient de se dénouer 
devant les tribunaux de Cincinnati 
( Ohio ). Deux jeunes amoureux 
recemmeut arrivés de Hollande, 
Cornélius Oberwater et Berths 
Weber, ont été arrêtés dans ;cette 
ville, le jeune homme sous l’accusa
tion d’enlèvement de mineure, et la 
jeune tihe, simphment en vertu 
d’une dépêche de son père deman
dant qu’on la renvoyât auprès de 
lui. Or, le juge Buchwaltcr, de
vant lequel la jeune fille a été tra
duite, a ordonne aussitôt qu’elle fût 
n mise en liberté. Au même mo
ment le juge Sage devant lequel 

« avait été conduit Cornélius, le fai
sait relâch -r, disant qu’il était cons
tant que la jeuue fille avait suivi

W. 0. McKAYBouveau m ;gasln de 1 haus-
-----  sures ----- W. J. ELLARD

Importateur de Vim, Liqueurs, Olgeree 
Tabacs ; ans i proprié'aire deFabricant de charrues et forgeron

"—-iss .nirusmii*
blic A vunir mu faire uneJ'Invrte le _ 

visit0 Je tiens auFsi plasieure hommes 
pour ouvrages de pratiques—satisfaction 
garantie.

L’HOTEL RICHELIEUi
i: VALEUR TOTALE UES LOTS

Agente pour le* Commercants de Bols. 

* 44e, 44» et 4M raie Si$50.000.00ATTENTION ! G. CLAUDE,
Hue Dulli maie 10 RUE ST GEORGB, OTTAWAf

FITZPATKICK ET HAHKIN
se lont un plaisir de remercier le public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
et ils in. itvnt de nouveau tout le monde à 
venir faire une visit-r à leur magasin ; leurs 
marchandises »out du premier choix,

On* Let : Un Immeuble de $8,000.U #

M. «I l 11NOMENCLATURE DES LOTS:

1 Immeuble de........ $6,000.00 $5,000.00
1 do ----- 2,000.00 2,000.00
2 Immeuble» de..—. 1,000,06 1,00000
4 do ----- 600.00 2,00000

800 00 3,000 80
200.00 6,00000 
100.00 6,00000 

.00 10,00000 
10,000.00

FITZPATRICK 8 HARRIS
65 rue William.

30 Amenb 
60 do
00 Montres d'or____

1000 Montre» d’argent 
1000 Servîtes de toilette

SSe? L*te welaal

*)Island Home
M^RCHA-IsrDS BISTson amoureux de son propie gré en 

Amérique et que. par conséquent, 
l’arrestation de celu ci était inégale 
au premier c hc f. A peine relâchés, 
les deux amoureux u’out eu rien de 
plus p.eesé que de se marier.

Brlgaadage

Québec. 11—11 tel aujourd'hui 
plus que certain q ie la maison dont 
une nailie seulement a été détruite 
par l’êbjulement du Cap Diamant 
et qui est située près des bureaux 
delà compagu.e A.iau, est devenue 
u..|ivpaire de brigands dont la pro 
venance ne serait pas difficile A in 
diquer. Cet immeuble a été dés» r 
te naturellement par ceux qui l’ha
bita vem, et un gro .pe d- bandits d= 
Cj qua tier y a élu domicile la nuit 
seinb e-t«U,afin de guetter les proies 
faciles et de pratiquer sans doute le 
>ol sinon d’autres choses beaucoup 
pld* graves.

Voici da -s tous le» 
été porte à notre coonaisea c .

li y a une quinzain- de jours, d s 
jeunes fillrsdu Cip B auc reiou • 
na.ent après leur travail de la jour
née ebè* leur» parents, lorsqu arri
vée» à cet endroit, deux individus 
les insultèrent et voulurent en en
traîner une, et l'on ne iai.ee qui se
rait arnvé. tan» l'iuierveii ion d'un 
canad en-françai» qu , paasam en 
ce moment, fit pr ttdre ,a faite aux 
agreuéttri1.

Veiion* h u s samedi so r, un 
j une homme de .-a rue 'Chauûpuau
uut oasfcait au même emlroiw a vu
ptofSla là maison en question un

k .«

Stock Farm,
Crosse Ile, Weyne Co., IWIeh."

SAVAGE * FARNUM, PxoraisroBL

Etoiles a Robes et Soies,la COLT DU BILLET $1.00

Il ee. offert an porteur de (ont numéro 
gagnant de loi payer en es|iêcee le montant 
de son lot, moins une commission de dix Habits et Pardessus pour Messieurs,

noms des gagnante 
mjins d

ne sont pa» livrée 
’une autorisationà U publicité, à 

spéciale.
Lee .demande» de billet eeront reçue» 

jusqu’à MIDI le jour du tirage.
'Tirage», le 3e Mercredi de chaque moi».

Souliers et Claques,Hottes,

Tapis et Marchandises <le Maison,Le Secrétaire : 8. E. LKLEBVRB,
Baraaei i 10, Rac lelstaeeffeM,
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Percheron Horses.
AU stock sdected from the get of aires sad 4— 

at established reputation and registered la tih 
Pretend American atud books.

Couvertes, Couvreiiieds et Flanelles.

MONTRESHOME
le beantiAiDy Mtoated et the head ot Gaoam lu 
la the Detroâ River, tea rnflee below the City, e* 
Is accessible by reflroad sod msamhnar. Vlstem

ISLAND

Stock de Banqueroute et Job Lots une Spécialitécas ce qui a

Prix KXTSMitIMm MENT
REDUITS

-■mia-e-....MHINIIIUIUIMIIII

fléoemment reçue» le plu, 
grand "aaeortiment di hod tree 
d’or et d’argent de la ville 
pour être vendu à > i prix à 
peu près 60 centins lane le 
piastre.

£55 Brysoq, Graham & Cie.
146,148,150,152 & 154 RUE SPARKS, Ottawa.98 Rue Rideau

/.* a. McMillan

»

le» maladies île toute nature, parti- 
mm culièrement lee affections nerveu
ses, l'épilepsie, lee 6mux d’estomac, lea 
bourdonnements d'ereillee, lee oealgiee, 
la surdité, lee mau xde tète, la migrai
ne, la chlorose et lee paralysies 
infailliblement guérie par notre cé 
méthode rationnelle. Par une cure de 
quatre eemainea noue avons obtenu le» 
succès lea plus merveilleux ilans des cas 
dtmthme et d’aflpectioite pulmonaire». 
Prière de noue adresser en pleine con
fiance lee descriptions détaillées des 
maladies en y adjoignant un timbre 
d’affranchissement pour U réponse. 
Officia "HYGlEA" k Hambourg I.

(Allemagne. )

lèbre

J
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